
POMELO D'ISRAEL 

Israël est le quatrième producteur mondial de pomelo, avec des 
volumes moyens de l'ordre de 210 000 t ces dernières saisons, 

complétés par environ 55 000 t de Sweetie. La filière, qui a Pomelo traversé une période noire entre 1a fin des années 1990 et 
2002/2003, s'est récemment redynamisée grâce à un 
contexte international beaucoup plus porteur. d' 15 ra ë I Les exportations en frais, principalement 

dirigées vers l'UE, ont repris de la 
vigueur. L'industrie de la transformation, 

premier débouché, a retrouvé une 
meilleure santé. Les plantations ont 

redémarré de manière très significative depuis 2004, mais le 
manque de main d'œuvre reste un facteur limitant. 

Localisation 

Le verger de pomelo est disséminé dans la majeure partie du pays. Son 
extension totale était estimée à 3 150 ha en 2004 (plus environ 1 170 ha de 

Sweetie et 430 ha de pamplemousse). Les Vallées du Nord, situées autour de 
la mer de Galilée et du Jourdain, et la bande côtière du Sharon , comprise entre 

le nord de Tel Aviv et Hedera, concentrent près de 60 % des surfaces. Le 
reste du verger se situe dans la région centrale ( environ 15 % entre Rehovot 
et Jérusalem), le sud (18 %, dont environ 8 % implantés assez récemment 

dans le désert du Negev) et l'extrême nord du pays (9 % sur le plateau 
du Golan et en Galilée). Le climat chaud et sec limite les problèmes de 

maladies, la principale contrainte sanitaire étant le contrôle de la 
population de mouche méditerranéenne. Les organisations 

agricoles de forme coopérative (Kibbutzs et Moshavs) EGYPTE 

détiennent environ les trois quarts des surfaces en culture. 
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Cultivés en Palestine depuis le milieu du XIXéme siècle, les 

agrumes ont constitué un des piliers de l'économie du jeune 
Etat d'Israël. Cet âge d'or a vu la production de pomelo 

culminer à plus de 500 000 tau début des années 1980. Il 
fut suivi d'une longue période noire où les revenus des 
producteurs baissèrent fortement en raison notamment 

d'une concurrence croissante et d'un change défavorable 
sur le marché européen. La fin des années 1990 marqua le 

point d'orgue de cette récession , en raison d'une situation 
climatique et politique très difficile (manque d'eau et de main 

d'œuvre). Des arrachages massifs, notamment de pomelo 
blanc, firent tomber la production à environ 250 000 t. La 

culture vit depuis ces deux dernières campagnes un 

98/99 99/00 00/01 01/02 02/03 03/04 04/05 

Source : 1s rael Plant 

véritable renouveau . Les disponibilités en eau sont plus larges pour l'agriculture grâce au recyclage des eaux, et le marché 
est nettement plus porteur, notamment dans l'UE (manque de fruits floridiens et change favorable) . Les plantations ont 

repris à un rythme d'environ 250 ha/an depuis 2004, en particulier dans les zones précoces du nord du pays. Cependant, le 
manque de main d'œuvre reste un facteur limitant important. 

White Marsh Seedless 
Star Ruby 

Sweetie 

Calendrier de 
production 

Le White Marsh, qui fut pendant 
longtemps un des piliers de 
l'agrumiculture israélienne, a 

nettement perdu du terrain . Néanmoins, il continue de représenter près de la moitié des surfaces en culture. Le Star 
Ruby, couramment baptisé Sunrise, est pratiquement la seule variété colorée cultivée à grande échelle. Il représente 
la quasi-totalité des jeunes plantations. L'Oroblanco, vendu en grande partie vert sous l'appellation Sweetie, est en 
perte de vitesse mais continue de représenter des volumes significatifs (environ 55 000 t). Le Volcani Center, centre 
de recherche israélien, travaille à la mise au point de nouvelles variétés comme le pomelo coloré et le pomelo doux, 
lequel devrait représenter des volumes significatifs d'ici 2015. 
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POMELO D'ISRAEL 

Débouchés Israël - Pomelo - Débouchés 

La part de la production dédiée à l'exportation, débouché le plus rémunérateur, 
est de l'ordre de 30 %. Elle tend à se développer depuis la saison 2004/2005 Industrie 

en raison du manque de fruits floridiens sur le marché international. La 
transformation a nettement perdu du terrain, mais reste le débouché principal, 
avec environ 150 000 à 170 000 t. Elle permet de valoriser les écarts de triage 
et une large part de la production de pomelo blanc, principalement sous forme 

de jus ou, en volumes plus limités, de segments en conserve (gros fruits). Le 
secteur, en crise après la forte baisse de la production des années 1980/1990, 

s'est concentré avec trois unités d'une capacité d'environ 80 000 à 90 000 t, 
chacune en fonctionnement, contre dix au milieu des années 1990. Il retrouve 

une meilleure santé financière grâce au nouveau contexte international et à 
une restructuration vers les produits à forte valeur ajoutée Uus simples, arômes 
et huiles essentielles de haute qualité, etc.). L'accroissement de la population a 

conduit à un net développement des volumes consommés localement, 
notamment après la vague d'immigration en provenance de l'ex-bloc soviétique 

à la fin des années 1980 (environ 3.5 kg par habitant et par an). 
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Logistique 

Exportations 

Le secteur export reste très concentré malgré sa 
libéralisation en 1991 et le développement d'urj 
nombre important de petites structures ces toutes 
dernières années, les deux principaux opérateurs 
représentant près de 90 % des exportations. Le 
Citrus Marketing Board of Israël, historiquement 
en charge de la commercialisation des agrumes 
au niveau international, continue d'assurer un 
rôle de contrôle (agrément des exportateurs, · 
respect des standards de qualité, etc.), de 
représentation et de promotion de la filière 
citricole (gestion de la marque « Jaffa » 
notamment, utilisable sous licence par d'autres 
origines). Les volumes exportés ont suivi la 
baisse de la production, passant de plus de 
100 000 t à la fin des années 1990 à 50 000 t en 
2002/2003. Après un léger rebond en 2003/2004, 
ils ont dépassé les 70 000 t en 2004/2005 grâce 
au nouveau contexte porteur du marché 
international. L'Union européenne absorbe les 
trois quarts des volumes, déchargés 
principalement dans les ports de Marseille et 
d'Anvers. Environ 15 % des envois sont dirigés 
vers l'Europe de l'Est. Les exportations de 
pomelo blanc vers le Japon sont significatives 
depuis la campagne 2003/2004 et sont appelées 
à se développer. Cependant, le coût du fret, très 
élevé vers ce marché actuellement, est un point 
déterminant. 

Les marchandises sont acheminées par la route vers les ports de Haifa et Ashdod (conteneurisées ou seulement 
palettisées). Les fruits destinés à l'UE sont principalement exportés par conteneurs (60 à 70 %) et sont déchargés dans les 
ports d'Europe du Sud (principalement Marseille ou Fos sur Mer, parfois Koper). Ils sont ensuite réexportés par la route 
vers leur destination finale. En pleine saison, des volumes sont aussi exportés vers Anvers ou plus rarement Felixstowe. 
Les opérateurs utilisent les lignes régulières ou les navires dédiés d'Agrexco. La plupart des volumes destinés à l'Europe 
de l'Est sont déchargés à Novorossiysk, ou sont réacheminés par la route via le port d'Odessa. 

UE 
Haifa 

Anvers 10 jours 
Conteneurs (Maersk, MSC) 

Conteneurs 
Ashdod Marseille 3 jours Conventionnels (conteneur) 

Europe de l'Est Haifa (Ashdod) Novorossiysk, Odessa 4 à 7 jours 
Japon Haifa Tokyo, Osaka Kobe, Yokohama 33 à 35 jours Conteneurs 
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